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POUR NE PAS PERDRE DE POINTS, LISEZ ATTENTIVEMENT 

 LES INSTRUCTIONS SUIVANTES : 
 

1.  Indiquez votre NOM de famille sur chacune des feuilles, y inclus celle-ci. 

2.  Ne détachez aucune feuille. 

3.  Comme brouillon, utilisez le verso du questionnaire. 

4.Vous disposez de DEUX HEURES 

 

BON TRAVAIL 

 

 
 

 

 



QCM : 
 

Pour chaque question, une seule des réponses proposées est correcte. 

Placez une croix dans la case choisie (pas de bic rouge SVP). 

En correction, pas de Tipp-Ex SVP : noircissez en entièrement la case à effacer. 

Cotation : réponse correcte : 1 point. Abstention : 0 point. Réponse incorrecte : pénalité de –1/3 

 

 

1. Sur un marché concurrentiel les fonctions de demande et d’offre sont les suivantes : 
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Le prix d’équilibre et quantité échangée classique sont : 

 

a. 14€ et 14 000 

b. 6€   et 16 000 

c. 12€ et 18 000 

d. 6€   et 14 000 
 

2. Indiquez la condition qui n’est pas nécessaire pour définir un marché parfaitement 

concurrentiel : 

 

a. beaucoup d’acheteurs. 

b. il existe une barrière à l’entré. 
c. homogénéité des produits. 

d. beaucoup de transparence. 

 

3. Indiquez la proposition incorrecte. Sur un marché d’un produit en équilibre classique 

 

a. Si le prix d’un facteur de production augmente, alors la quantité échangée sur le 

marché diminue. 

b. Si le prix des biens substituts augmentent, alors le prix de ce produit finira par 

augmenter également. 

c. Si un producteur peut produire plusieurs biens : une augmentation du prix d’un 

autre bien, le rend ainsi plus profitable et va induire le producteur à produire plus 

de ce bien. 

d. Si le prix d’un bien complémentaire augmente, alors la quantité échangée 

sur le marché ne se modifiera pas. 
 

4. Le coût d’opportunité d’un bien est défini comme étant : 

 

a. le coût de remplacement d’une unité de ce bien. 

b. la valeur de l’usage de ce bien. 

c. la valeur d’un usage alternatif auquel ce bien aurait pu être affecté. 
d. le coût de ce bien lorsque celui-ci est acquis. 

 



5. Pour comparer l’évolution au cours du temps de la production au sein d’un pays, il 

faut comparer : 

 

a. l’évolution du PNB réel. 

b. l’évolution du PIB réel. 
c. soit l’évolution du PNB réel, soit celle du PIB nominal. 

d. l’évolution du PIB nominal. 

 

6. L’élasticité-prix d’une fonction de demande qui satisfait la loi de la demande est : 

 

a. toujours positive. 

b. positive si la demande est élastique, négative dans les autres cas. 

c. toujours négative. 
d. de signe indéterminé. 

 

7. Ceteris paribus
1
, une hausse du prix des gants  

 

a. implique une hausse de la demande pour les moufles à cause de l’effet revenu 

qu’elle induit. 

b. n’est pas susceptible d’avoir un impact sur le marché des moufles. 

c. diminue la demande pour les gants au travers d’un effet revenu et d’un effet 

substitution. 
d. est toujours due à une hausse préalable de la demande. 

 

8. Au prix d’équilibre d’un marché concurrentiel 

 

a. les vendeurs voudraient vendre une quantité supérieure à la quantité d’équilibre 

pour augmenter leur profit. 

b. les acheteurs voudraient acheter plus que la quantité d’équilibre mais les 

producteurs refusent. 

c. ni les vendeurs, ni les acheteurs ne voudraient échanger une quantité 

différente de celle d’équilibre. 
d. soit les vendeurs, soit les acheteurs sont rationnés mais il n’est pas possible que 

ni les vendeurs, ni les acheteurs ne soient pas rationnés. 

 

9. Indiquez la proposition correcte. 

 

a. Un monopoleur maximise son profit au contraire d’une entreprise en concurrence 

parfaite, cette dernière ne fait que couvrir ses coûts de production. 

b. Au  niveau de production tel que coût marginal = recette marginale, un 

monopoleur pourra augmenter le prix afin de devenir rentable. 

c. Pour toutes les entreprises, quelle que soit la structure de marchée, la recette 

marginale est égale au prix. 

d. Aucune des affirmations précédentes n’est vraie. 
 

                                                 
1
 Toutes choses égales par ailleurs 



10. Une entreprise présente un chiffre d’affaire de 12 millions d’euros en Belgique. Elle 

achète des biens intermédiaires à des artisans de Norfolk (une île d’Océanie) pour une 

valeur de 3 millions d’euros. Au total, elle paye ses employés 5 millions d’euros. Une 

entreprise de Bleid (un village en Gaume du côté belge de la frontière) lui vend pour 1 

million de biens intermédiaires. La valeur ajoutée produite par cette entreprise est de 

  

a. 3 millions d’euros. 

b. 8 millions d’euros. 
c. 11 millions d’euros. 

d. 6 millions d’euros. 

 

11. Une hausse de la demande et une diminution de l’offre (déplacement des deux courbes) 

a. diminue parfois le prix d’équilibre. 

b. augmente toujours le prix et la quantité d’équilibre. 

c. augmente toujours le prix d’équilibre mais diminue systématiquement la quantité 

d’équilibre. 

d. possède un impact ambigu sur la quantité d’équilibre. 
 

12. La frontière de possibilités de production indique : 

a. toutes les combinaisons des biens que l’on peut produire compte tenu des 

préférences. 

b. la quantité minimale d’un bien que l’on peut produire compte tenu des ressources 

disponibles. 

c. la quantité maximale d’un bien que l’on peut produire compte tenu d’une 

quantité déterminée de l’autre bien et des ressources disponibles. 
d. toutes les combinaisons de biens que l’on peut produire compte tenu des 

ressources disponibles. 

 

13. L’existence d’importations de biens et services en provenance de l’extérieur implique : 

a. que le PIB sera toujours inférieur au PNB. 

b. que les exportations sont positives. 

c. qu’il y a une composante importée soit dans la consommation privée, soit 

dans l’investissement, soit dans la consommation publique, soit dans les 

exportations ou encore dans toutes combinaisons de ces variables. 
d. que la production domestique est supérieure au PIB. 

 

14. Les trois caractéristiques fondamentales du capitalisme sont l’existence : 

 

a. du marché, de la monnaie et de l’Etat. 

b. de la propriété privée des moyens de productions, du salariat et du marché. 
c. du salariat, de la monnaie et du marché. 

d. de la propriété privée des moyens de productions, de l’Etat et de la bourse. 

 

15. Un changement technologique qui augmente la productivité des facteurs de production : 

 

a. augmente l’élasticité de la courbe d’offre. 

b. va augmenter la demande pour le produit considéré à tous les niveaux de prix. 

c. diminue l’élasticité de la fonction de demande. 

d. déplace vers la droite la fonction d’offre du produit. 


